
It

W aoir* pays • comtnetê m pMm

2X2!^*^ îte^ ••»• Portw «t-t«l«* ft « Npnutkm.
LoTMia'aprèa avoir «cImM d« la

PWMaiite coopatm» d« la Bal* d'Hod-

«•tte derolèra posaMalt aar caa Tasiw
paya conotu aoiu laa noma da Terra

faSFT^r,*^ ^ Tarrltolraa du Mocd-
vaaat, le Canada ronlnt |>i!«iidra poa-
•aalon de aon nwiTean domaine et y«•reer son autorité, une inaurreetton
«eiata et la population ooorat aux
armeaL

i-i^S'* ^ »•«• I«I«« la parole ft co-
inl-ift même qnl fut Intimement Ué ft
TOOtces grarea érénemanta et qui fut
cbarfé par la Couronne de rétablir la
paix dana cette partie de aon do-
maine.
Un document officiel communiqué

7 . *-S?''°*'**' **•• Communea le 17
Juin 1891, No. 61 de la aesaion de 1891.
iwna donne le récit autbenUque dea
négodationa intervenuea entre le iou-
Temement du Canada et lea délégué*
nommés par la p<4>ulatlon du Nord-Ou^Dana une lettre *crite par Mgr
«f*Ti.** *<l>«»ée au Gouvemeur-
Oénteal, noua trouvona ce qui ault :

« "a ^1?J^
Je transfert des lerritoii««

du Nord-Ouest au Canada, Il exlS'

" fc^iî* ^t Ç*°l malaise parmi les" babltenta des dit* territoii«« ta su-
„ J'rt des conséquences «'•» ce trans-

tert La populaUon cat. >llqne spé-
étalement, en grande partie d'wlg'ne
fruicalae crut avoir raison de pré-

;;
voir des Injustices ft cause de sa

« xJ?!?* •* ^ religion, s'U ne lui

.. i*^' **" ^*"'»* «•»• garantie tp^
dale au sujet de ce qu'elle conalde-

«^ **^ •• ^*^^^ et ses priTlIéges.
Bea aiqiréhmialona donnteent nais-
aancft ft une agiution telle qu'elle
eut recours aux armes, non parmanque loyauté envers la Couronne,
mais par aimple défiance contre leé

.. -i^'îl^ canadiennea qui, suivant
elle, étalent entréea sans droits dau
quisiaon.
** Des bommes mal dirigea s'unirait
•ajemble pour empécber l'entrée du

futur lieutenant-gouverneur. La
^
nouvelle de cette expiqaimi fut re«ue
avec aurpriae et regret, en Angle

^ _ .«t au Canada. Taot «ad •»

J'étato alora ft Boa., A la d».
;
mnda daa autorité* eanadJeaiMal

'* Je quittai le CoBdle OBcubmSqS
^'t*^A.Ï*°^

toavaUler ft la imcII^
" tien du pa]ri.Ba nota je pMsiil «lel-
;;

quaa Jours ft Ottawa. jFeoa i'boBr

.4 î^ M pluslimra «ntrevuea avec Sir
« '•£i. *•""«» ><« ©UTamaur.ga-

néral, et avec ae* ministres a
^' pluslrara reprlaas je racna l'aWn.
« r*»*»,*"» »•• <»w>Ita de la popuia^

protégea aona la noavaaa régtana :

» «"• les autoritéa impériale et fédé-
raie ne permettraient Jamala aux

« i?SîI?"i ^"^ d'«n»P»«w eur iW
«• V if **• *°c*«>e co'ona ; que sur
les bords de la Blvlère Bou^comma
"f If "'^ «^o St.UureïTta po-

^
pulaUon aurait la liberté de parlw
sa langue matemtile, d« pratiquer
aa religion et d'éievw aea enfinS

•**^IÎÎ TJ[!^- I« Kw de mon
"départ d'Ottawa, Son Bxoellenceme remit une lettre, dont je joins
une copie au présent mémoirecomme annexe A, et dana laquelle

J
étalent répétéea quelques-unes dea
anurances qui m'avaient été don-
néea verbalement. " La Dooniai

« ^SL*"?" '• '***'*' " p*« «S»
" ^^'2* ** **"• ***"* «»»««* •* tonte
^^

attention seront portées aux diffé-
rentea croyancea religleuaes.'

« r ^ gouvemeur-'gênéral. après
»"- '?!' 2L'

'»"• " ^"1 Orauvllle dé-
«-^"" î?"* >d'abord obtenir mon
OOTiconra me remit un télégramme

" ^iSJl^^^ '*«°, ^"L^^ honorable
^^

ministre des colonies, que Je joinaau préaent mémoire comme annexe
" ^Ï°?J^^' *• Seigneurie exprl-
» ^Z_î* ^^' Q"* Je gouzemeuT'

« Ji n ^ *^?°** ** explicatlona Ift

^
oO U existait un'malentendu, de s'aa-

« ^^ ** ï^'i* ** <^« •» concilier

la Biviëre Ronge.

de la proclamation émise par 8<»« Excellence le 6 déeembr» W«at
que Je joina au présent mémoire
ccMmne acoexe C. H eet dit dan*

^ cette proclamation : " 8a Majestdme commande de voua dire qu'elle
** lera toujours prête, par ma rtOx,


